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INTRODUCTION 
 

Le processus de décentralisation confère aux Communes des compétences et des responsabilités en 

matière d’élaboration de documents de planification pour conduire les politiques de 

développement. L’Etat opte ainsi pour un transfert de compétences aux fins de permettre aux 

populations de s’organiser et de se prendre en charge en toute responsabilité le processus 

d’identification, de formulation et de mise en œuvre des projets de développement. 

Dans ce contexte, la mission de développement des Communes s’articule autour de la réalisation 

d’équipements et d’infrastructures de base pouvant contribuer à améliorer les conditions de vie des 

populations, de l’initiation d’activités génératrices de ressources et de l’appui aux organisations de 

base. La réalisation de cette mission par les Communes passe par le développement de stratégies 

appropriées pour assurer au mieux le processus de développement local.  

Parmi ces stratégies, la mise en place d’une démarche participative de planification semble 

pertinente pour donner un contenu, opération aux objectifs de développement et assurer la 

légitimité populaire. 

Le processus participatif a toujours été utilisé au Mali chaque fois qu’il s’agit de débattre des 

problèmes et préoccupations majeures engageant les intérêts supérieurs des populations.     

Ce processus trouve son fondement sur la notion de dialogue social débouchant toujours sur un 

consensus sur les grands problèmes débattus. 

La Commune de Sadiola en tant que Collectivité décentralisée a obéit à cette tradition. 

Ainsi, la conception de ce plan de sécurité alimentaire de la Commune a été faite avec 

l’implication de l’ensemble des acteurs notamment la population, la société civile et les services 

déconcentrés de l’Etat. 

Un  plan de sécurité alimentaire Communal est un acte politique de programmation et un moyen 

pour les élus d’exprimer clairement leur vision en matière d’autosuffisance alimentaire. Ainsi en 

organisant et en élargissant la concertation dès le départ, la Commune s’assure que les priorités de 

son plan recouvrent les préoccupations des populations. 

De même, le plan de sécurité alimentaire Communal permet aux élus locaux d’avoir un document 

de référence dans lequel ils ont formulé un projet pour leur Commune et sur il leur sera  possible 

d’engager des négociations avec les partenaires au développement pour le financement et la mise 

en œuvre des opérations figurants dans ce document. 

Ce plan de sécurité alimentaire de la Commune de Sadiola ainsi conçu est en adéquation avec les 

différents programmes sectoriels de développement de l’Etat. 

Le présent plan de sécurité alimentaire de la Commune de Sadiola est conçu pour une durée de 

cinq (5) ans et est sujet à des ajustements au fur et à mesure de son évolution.                       
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CHAPITRE I : PRESENTATION DE LA COMMUNE 

 

I Situation géographique 

 

Crée en 1961, l’Arrondissement de Sadiola a été érigé en Commune Rurale avec l’avènement de la 

décentralisation au Mali. 

La Commune de Sadiola est composée de quarante six  villages administratifs, 52 hameaux avec 

une superficie de 5010km² et est située au sud du Cercle de Kayes environ 75km. 

Elle est limitée à l’Est par les Communes de Diamou, Logo et de Mahina dans le Cercle de 

Bafoulabé, à l’Ouest par la République du Sénégal, au Sud par la Commune de Dialafara dans le 

Cercle de Kénièba, au Nord par la Commune de Liberté Dembaya, et au Nord-Ouest par la 

Commune de Samé Diomboma et de Falémé. 

Relief : il est constitué de plateaux et de plaines à sol granuleux, limoneux argileux et souvent 

sableux, de collines, de petites montagnes qui constituent les prolongements du Fouta Diallon. On 

note également l’existence de quelques terres latéritiques. 

Climat : il est de type sub-Guinéen et est caractérisé par trois saisons : une saison sèche de Mars 

à Mai, une saison pluvieuse de Juin à Septembre et une saison froide d’Octobre à Février. 

Végétation : elle est de type soudanien, et est constituée de savane avec de grands arbres 

comme le Caïcédrat, le Néré, le Jujubier, l’Acacia, le Baobab, le Kapokier etc. 

La faune est plus ou moins menacée de disparition à cause de l’effet de la chasse, des feux de 

brousses, la coupe abusive du bois de chauffe et l’exploitation minière. 

On rencontre de petits gibiers, des antilopes, des hyènes, des chacals et divers reptiles. 

Hydrographie : la Commune n’est traversée par aucun fleuve, mais limitée vers le Sénégal par 

la Falémé. Toutefois, elle est en grande partie arrosée par de nombreuses rivières qui naissent et 

meurent au rythme des saisons comme le Sanoukolé, la rivière de Sangafara, de Djirola, de Nétéco 

et de Sabouciré.  

II Démographie 

La Commune compte quarante six (46) villages administratifs avec une population d’environ 

21.000 habitants. 

La population est composée en majorité de Malinkés auxquels s’ajoutent des Bambaras, Sarakolés, 

Peuhls etc. toutes ces ethnies vivent en harmonie et concourent au développement économique, 

social et culturel de la Commune. 

Les jeunes constituent plus de 55% de la population avec une prédominance de femmes. 
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Notons qu’avec l’implantation de la SEMOS S.A et de YATELA S.A, un brassage d’ethnies et de 

cultures diverses et variées s’est opéré au gré du temps et des besoins de la société minière. 

 

III Données économiques  

Les activités économiques sont : l’agriculture, l’élevage, la cueillette, l’artisanat, la pêche et 

commerce. 

 Agro-pastoral : les produits de l’agriculture et de l’élevage constituent la base de 

l’économie. La terre arable et meuble dans son ensemble permet une bonne production. Les 

différents produits de l’agriculture sont : mil, riz, sorgho, maïs, arachide, fonio et le manioc. 

Le maraîchage permet de produire : oignons, feuilles haricots, piment, tabac et divers 

légumes. Quant à l’élevage, il est essentiellement constitué de bovins, d’ovins, de caprins et 

d’asins. La volaille est constituée de poules et de pintades, c’est un élevage de type 

sédentaire. 

 La pêche : est généralement pratiquée en début et fin de saison pluvieuse, et permet la prise 

de silure, de carpe, de concon, de menu fretin ---, prise réalisée à l’aide de filet, d’hameçon 

et par le système traditionnel (barrage). 

 La cueillette : concerne les bois de rônier, le pain de singe, le néré, le jujube, le karité, les 

lianes et l’exploitation du bois de chauffe. 

 Le commerce : malgré la quasi-inexistence de marché hebdomadaire, l’activité 

commerciale est prépondérante à Sadiola et Kouroukéto. A Sadiola, existent un 

supermarché, des restaurants, des dépôts de boissons, des établissements de nuit et dancing, 

une pharmacie moderne privée, une clinique privée, des boutiques, des boulangeries et des 

étalagistes. Le même décor existe à Kouroukéto. D’autre part, le commerce se fait à partir 

des produits de culture et d’élevage : mil, riz, arachide, maïs, bovins, ovins, caprins et 

volailles. Les produits artisanaux (paniers, nattes, balaies, mortiers, chaises, tables, canaris 

etc.) se vendent à Kayes et souvent au Sénégal. 

 Artisanat : reste une activité plus ou moins développée suivant les localités ou une forte 

concentration de la population nécessite des besoins. On rencontre des forgerons, des 

cordonniers, des menuisiers, fabricant des seaux, des charrues, des marmites, des foyers 

améliorés, des fourneaux, des décortiqueuse d’arachide, des pioches, des mortiers, des 

escabots, des meubles de salon, des canaris, des jarres, des paniers et nattes. 

IV Caractéristiques Socioculturelles         

En matière de coutume, c’est une vieille tradition qui persiste et constitue l’occasion de grandes 

fêtes : c’est la prise de pagne pour les fillettes (de 13 à 15 ans) et la prise de culottes pour les 

garçons (de 15 à 18 ans). 
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En outre les circoncisions, l’excision, les mariages, les fêtes d’indépendance, de fin d’année, le 

ramadan et la tabaski constituent autan de fêtes célébrées dans la Commune. 

1. Dynamique locale : 

Outre le représentant de l’Etat (Sous-préfet), les différents villages de la Commune sont 

administrés par des chefs de villages nommés par l’administration. Ces différents acteurs, chacun à 

son niveau contribuent au développement économique social et culturel de la Commune. 

2. Structures internes : nous rencontrons les villages, les groupements de femmes, de jeunes de 

sages, une coopérative villageoise à Kakadian et à Bembocoto, une banque de céréale à Sadiola, 

des associations de parents d’élèves au niveau de tous les villages qui abritent une école. 

3. Structures externes : d’autres structures, comme la SEMOS S.A, YATELA S.A, l’Association 

des Ressortissants de la Commune de Sadiola en France (ARCSF), le GRDR l’APDév, la BHM et 

l’AMADECOS interviennent dans le développement de la Commune. 

 Infrastructures et équipements existants  
      
Domaines Nature de 

l’équipement 
Nombre Localisation 

forages 60 Dans tous les villages de la commune  Hydraulique 
villageoise Puits à grand 

diamètre 
80 Sangafara (1) 

Tintiba (1) 
Koropoto (2) 
Souroukoto (1) 
Diangounté (1) 
Toumboumba (1) 
Alamoutala (1) 
Djinguilou (1) 
Korindji (1) 
Niodjicourou (1) 

Farassouma (1) 
Timbadougou (1) 
Farabana (1) 
Kakoulou (1) 
Samaro (1) 
Kakadian (2) 
Kobocotossou (2) 
Kouroukéto (2) 
Koma (1) 
 

16 écoles de 1er 
Cycle 

61 salles Sadiola village 
Sadiola Mine 
Kouroukéto 
Sangafara 
Babala 
Farabana 
Brémassou 
Yahéra 

Kakadian 
Bembocoto 
Kénièba 
Nianicoto 
Kérécoto 
Kobocotossou 
Kantéla 
Tintiba 

Education 

4 écoles de 2ème 
Cycle 

12 salles Sadiola village 
Sadiola Mine 

Kouroukéto 
Sangafara 

Centre de Santé 4  Sadiola (1) 
Bountoun (1) 

Kouroukéto (1) 
Kakadian (1) 

 
 
 

Santé 
Personnel 

socio-sanitaire 
 
9 

Sadiola (6) 
Bountoun (1) 
Kouroukéto (2) 
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NB : Avant l’avènement des Communes, des pompes et des puits existaient mais qui sont de nos 

jours en panne ou taris pour la plupart. Les travaux de construction du CSCOM de Kakadian sont 

terminés, il reste à ce niveau le lancement et l’équipement ceux de Kobocotossou et Liberté. 

 

5. Structures existantes opérant dans la Commune 
  

 
N° 

 
Structures 

 
Domaines d’intervention 

 
 

1 

Société d’Exploitation des Mines d’Or de Sadiola 

S.A (SEMOS S.A) et Yatéla S.A 

 

Exploitation Industrielle de l’or 

 

2 

 

Centre de Conseil Communal (C.C.C) 

 

Appui conseil 

 

3 

Groupe de Recherche de Développement Rural dans 

le Tiers Monde (GRDR)  

 

Développement rural 

 

4 

 

Service de santé 

Gestion de la couverture sanitaire 

 

5 

 

Conservation de la Nature 

 

Protection de l’environnement 

 

6 

 

Contrôle et Réglementation  

Contrôle de la viande et des produits 

consommables 

 

7 

 

Santé animale 

 

Protection des animaux 

 

8 

Association des Ressortissants de la Commune de 

Sadiola en France (ARCSF) 

Actions de Développement 

( Education, Santé, hydraulique 

villageoise) 

 

9 

 

Action Promotion Développement (ONG APDév)  

 

Action de Développement 

 

10 

 

Brigade Hydraulique Mobile (ONG BHM) 

Hydraulique villageoise, Education 

 

11 

 

OMADECOS 

 

Lutte contre les IST/Sida 

12 Plan d’Action de Développement Intégré de Sadiola 

PADI 

Projet de Développement 
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CHAPITRE II : Plan de Sécurité Alimentaire 

1. Les étapes d’élaboration du plan de sécurité 

Sept grandes étapes ponctuent le processus de ce plan de sécurité alimentaire Communal 

1.1 Mise en place d’une équipe de recensement dans les villages 

Afin de réaliser la collecte des données et de poursuivre le reste du processus d’élaboration du plan 

de sécurité alimentaire de la Commune de Sadiola, le Conseil Communal a mis en place une 

équipe et cela à travers les compétences identifiées au sein de la Commune. La tâche principale 

assignée à cette équipe est de collecter les données, les traitées et les restituées au niveau de chaque 

village enquêté. 

Le choix de ces compétences a été fait sur la base des critères de connaissance de la zone, de 

lettrisme, de disponibilité et de capacité de mobilisation. 

Pour faciliter le travail de cette équipe et avoir les meilleurs résultats, une explication de base  a été 

donnée sur le processus d’élaboration du plan de sécurité alimentaire communal. 

Cette séance d’explication, organisée au chef lieu de la commune a pris un (1) jour. 

1.2 Travail de terrain 

 Après que le conseil communal ait mis en place l’équipe, les opérations de collecte de données ont 

aussitôt été engagées dans tous les villages et cela à travers des réunions par groupe social et forme 

d’organisation. 

Ces opérations visaient à faire l’état des lieux en terme d’équipements existant, des atouts et des 

potentialités, des contraintes, des problèmes et des solutions. 

A l’issue de ce travail de collecte, l’équipe sur le terrain a procédé à l’analyse et à la restitution des 

éléments collectés pour valider les résultats avant de les acheminer au niveau de la commune. Ce 

travail a pris un jour par village. 

1.3 Synthèse des données au niveau de la commune : 

Les éléments ainsi collectés, traités et restitués au niveau de chaque village ont fait l’objet d’une 

synthèse globale au niveau de la commune. Les éléments de cette synthèse ont attrait à : 

- L’état des lieux de la commune en terme d’équipements existants, atouts et contraintes. 

- La hiérarchisation des problèmes identifiés dans les villages. 

- Aux solutions retenues à partir des solutions envisagées dans les villages. 
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1.4 Restitution et validation des éléments de synthèse faite au niveau commune : 

A travers la journée de concertation intercommunautaire organisée au chef lieu de la commune, il a 

été procédé à :  

- La restitution et à la validation des éléments de synthèse faits au niveau de la commune. 

- La définition et à l’analyse des axes et stratégie de développement de la commune. 

Tous les acteurs présents dans la commune ont assisté à cette séance de restitution qui  a pris un 

jour.  

1.5 Elaboration du plan de sécurité alimentaire  

Ce travail de planification est essentiellement un travail de réflexion et de rédaction. Ainsi un 

comité technique a été mis en place pour se pencher sur la formulation du plan de sécurité 

alimentaire et de la programmation annuelle. 

Ce comité technique était composé de : 

- l’équipe qui a effectué le travail sur le terrain 

- le secrétaire général de la commune 

- le bureau communal  

- le responsable financier.  

Le travail de ce comité a consisté à faire analyser les résultats des journées de concertation 

intercommunautaire, les valider et les compléter au besoin. Tout ce travail a été fait au cours d’un 

atelier de planification qui a duré deux jours. 

  1.6 Validation du plan : 

Cette validation a consisté à : 

- soumettre à nouveau aux participants des journées de consultations intercommunautaires 

lors d’une rencontre communale d’un jour le plan afin de recueillir l’avis des populations et 

surtout des chefs de villages et leurs conseillers pour les actions retenues dans leurs terroirs. 

Soumettre le projet plan  à la délibération du conseil communal. 

Etaient présents à cet atelier de validation, les acteurs suivants : 

• les participants aux journées de consultation intercommunautaire pour la validation 

• tous les conseillers communaux pour l’adoption du plan de sécurité alimentaire de la 

commune 

• les services techniques présents dans la commune. 

Cet atelier de validation a pris deux (2) jours. 

1.7 Restitution du plan  à la population : 

Après validation du plan par l’ensemble des acteurs, le conseil communal a entrepris des tournées 

d’information dans tous les villages. Cette action de restitution a permis  

- aux citoyens de s’approprier définitivement du processus  

- de concrétiser le désir des élus de rendre compte aux électeurs  
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- d’assurer ainsi la légitimité populaire du plan  et confirmer le rôle d’outil de référence pour 

tous. 

2. Conclusion 

Le conseil communal de Sadiola à travers ce plan, vise la satisfaction des besoins et l’amélioration 

du bien être général des populations de la commune et la création des conditions propices afin 

d’assurer une couverture totale des besoins alimentaires de la commune. 

Pour ce faire, il faut la conjugaison et la coordination des efforts de tous les partenaires au 

développement notamment  

 la S.E.M.O.S S.A (Société d’Exploitation des Mines d’Or de Sadiola et Yatela SA) 

 le G.R.D.R (Groupe de Recherche et de Développement Rural) 

 l’A.R.C.S.F (Association des Ressortissants de la Commune de Sadiola en France) 

 l’A.P.Dév (Action Promotion Développement) 

 la B.H.M (Brigade Hydraulique Villageoise) 

 l’O.M.A.DE.CO.S (Organisation Malienne d’Appui au Développement Communautaire 

dans le Sahel) 

 Le PADI (Plan d’Action et de Développement Intégré de Sadiola) 

3. Annexe 

3-1 Liste des villages avec nombre de population 

 

N° 

 

Villages 

 

PopulationS 

 

Distance / Sadiola/km 

1 Alamoutala 122 15 

2 Babala 570 48 

3 Bendougou 186 39 

4 Bembocoto 395 12 

5 Brémassou 573 22 

6 Brokoné 471 03 

7 Bountoun 286 57 

8 Dialakémoko 660 10 

9 Diangounté 225 42 

10 Djinguilou 340 13 

11 Djirola 336 21 

12 Dankourou 732 50 

13 Darsalam-Oulouma 625 48 

14 Farabacouta 385 2 
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15 Farabana 504 58 

16 Farassouma 272 45 

17 Kakadian 877 20 

18 Kantéla 572 20 

19 Kéniéba 536 32 

20 Kérécoto 734 50 

21 Kobocotossou 894 25 

22 Koropoto 381 20 

23 Kroukéto 3.191 20 

24 Korindji 277 12 

25 Madina 396 9 

26 Mandancoto 144 23 

27 Mantalabougou 157 40 

28 Moribougou Sébégué 44 47 

29 Moussala 299 60 

30 Moussa Konéla 251 55 

31 Nianicoto 741 44 

32 Niodjicourou 292 20 

33 Sabouciré 495 65 

34 Sadiola 10.091 0 

35 Samanafoulou 677 28 

36 Sangafara 816 35 

37 Sékokoto 283 20 

38 Sirimana 56 8 

39 Socourani 162 44 

40 Tabacoto 310 10 

41 Tabaco 67 21 

42 Tintiba  364 18 

43 Toumbouba 368 54 

44 Yahéra 322 16 

45 Yatéla 291 30 

46 Yiribabougou 350 45 

TOTAL 31.242  



Plan de Sécurité Alimentaire   
 

Agriculture 
Piliers Atouts / 

Potentialités 
Contraintes / 
Problèmes 

Solutions proposées Activités Indicateurs 

 
Disponibilités 

- Existence de 
terres fertiles 
- Existence de 
cours d’eau 
(marigots, 
rivières) 
- Existence de 
ressources 
humaines 
 
 
 
 

- Insuffisance de 
matériels agricoles 
 
 
-Mauvaise 
pluviométrie 
 
 
-Insuffisance  
d'encadrement des 
paysans 
-Manque 
d’organisation des 
paysans 
-Divagation des 
animaux 
 

-Dotation en matériels 
agricoles 
 
  
-Maîtrise d'eau 
 
 
  
-Renforcement des 
capacités  
 
-Organisation des 
paysans 
 
-Parcage des animaux 
 

- Achat de matériels agricoles 
 
 
 
-Construction de micro barrages 
-Aménagement de mare 
 
 
-Formation des paysans 
 
 
-Création d’une coopérative 
 
 
-Construction de parcs 
modernes 
 
 

-10 tracteurs 
-200 charrues  
-200 semoirs 
 
-10 micro barrages  
-4 mares 
 
 
 
 
 
-1 coopérative 
 
 
-10 parcs 

Maraîchage 
 
 
 
 
 
 
 

-Existence de 
cours d'eau 
-Disponibilités 
de Terres  
-Existence de 
Ressources 
humaines 
 

- Insuffisance de 
matériels 
 
-Manque 
d’encadrement 
 
-Manque 
d’organisation 
 
 

-Dotation en matériels 
 
-Renforce 
ment des capacités 
-Organisation des 
maraîchers 

- Achat de matériels 
 
 
-Formation  
 
 
-Création d’une coopérative 
 

- 10 motopompes 
 
 
 
 
 
-1 coopérative 
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Elevage 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

-Importance du 
cheptel  
 
-Pâturage 
important 
 
-Existence de 
points d’eau 
 
 
 

-Insuffisance 
d'aliment bétail 
 
-Epizootie 
 
-Vol de bétail 
 
-Manque 
d’encadrement 
 
-Manque 
d’organisation 
 
-Insuffisance de 
sources 
d’abreuvement 
 

-Approvisionnement en aliment 
bétail 
 
-Amélioration de la  
 couverture vaccinale  
-Sécurisation des animaux 
 
-Renforcement des capacités 
 
 
-Organisation des éleveurs 
 
 
-Disponibilité de l’eau 
 

-Achat d'aliment bétail  
  
 
-Construction de  parcs  de 
vaccination 
-Création de brigades de 
surveillance 
-Formation des éleveurs au suivi 
technique 
 
-Création d’une coopérative 
 
 
-Creusement de puits pastoraux 
 

-50 tonnes 
 
 
-5  parcs  de 
vaccination 
- 10 brigades de 
surveillance 
 
 
 
-1 coopérative 

 
 
-5 puits 
 

Pêche 
 
 
 

 -Existence de 
ressources 
humaines 

-Manque d’activité 
de pisciculture 

  

 -Développement de la 
pisciculture 

-Aménagement d’étangs piscicoles -4 étangs 

 
Accès 
 
 
 
 
 
 
 
 

- Prêt  
- Aide 
- Production 
Locale 
-Troc 
- Maraîchage 
 
- Petit 
commerce 
 
 
 
 

 -  Insuffisance des 
revenus  
 
 

 - Enclavement en 
période d’hivernage 
 
-Manque 

  d’organisation des 
consommateurs 

  
 -Insuffisance de caisses 

d’épargne et  de crédit 

-Promouvoir   les activités 
génératrices de revenus 
 
 
-Désenclavement de la 
commune 
 
-Organisation des 
consommateurs 
 
 
-Développement du système 
d’épargne et de crédit 

-Fabrication de savons 
- Embouche 
- Aviculture 
 
-Aménagement de pistes rurales 
 
 
- Création d’une coopérative des 
consommateurs. 
 
 
-Création de caisses d’épargne et 
de crédit 

 
 
 
 
 
 
 
-01 coopérative 
 
 
 
-2 caisses 
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Utilisation 

- Traditionnel le 
- Viande  
- Légumes 
-Céréales 
-Produits de 
cueillette 
 / 

-Faible variation des  
repas  
 
- Méconnaissance 
 des techniques de 
conservation 
 
-Faible pouvoir 
d’achat 

- Diversification des repas 
 
 
- Amélioration des conditions de 
conservation 
 
 
-Promotion des AGR 

- Formation des femmes à l'art 
culinaire 
 
- Achat de séchoirs 
-Formation  
 
 
-Fabrication de savons 
- Embouche 
- Aviculture 

 
 
 
-20 séchoirs 
 
 
 
 

 
 
Stabilité 

-Existence de 
points de vente 
-Banques de 
céréales 
-Stocks 
familiaux  
 

- Enclavement 
 De la commune 
 
- Manque de  
Magasins de  
stockage 
 
-Insuffisance de  
banques de  
céréales- 
 
 -Insuffisance de            
stocks 
communautaires 
 

- Désenclavement de la 
commune  
 
-Amélioration de la conservation 
 
 
  
-Multiplication de banques de 
céréales 
 
 
-Promotion de la constitution de 
stocks communautaires 
 

- Aménagement de pistes rurales  
 

 
- Construction de magasins de 
stockage  
 
 
-Création de banques de céréales 
 
 
 
-Constitution de stocks 
communautaires 
 

 
 
 
-4 magasins 
 
 
 
-3 banques 
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Cadre logique 
 

Piliers  
Contraintes 

Objectifs 
Généraux 

Objectifs 
Spécifiques 

Activités Résultats 
 

Intervenants Période Respon-
sable 

Disponibilité -Insuffisance de Matériel 
agricole  
 
-Mauvaise pluviométrie 
 
 
 
-Manque   
d'encadrement des 
paysans  
 
-Manque d’organisation 
des paysans 
 
-Divagation des animaux 
 
-Insuffisance de matériel 
de maraîchage 
 
-Manque d’encadrement 
des maraîchers 
-Manque d’organisation 
des maraîchers 
 
-Insuffisance d'aliments 
bétail 
 
 
-Epizootie 
 
 
 
-Vol d'animaux 
 
 

 
 
 
 
-Assurer 
l'autosuffi 
sance 
Alimentaire 
Durable 
 
 
 
 
 
- Améliorer 
la 
prévention 
et la gestion 
des crises 
Alimentaires 
conjoncturel 
les. 

-Doter les 
paysans en 
matériel 
-Maîtriser l'eau 
 
 
-Renforcer les 
capacités 
 
 
-Organiser les 
paysans 
 
-Parquer les 
animaux 
-Doter les 
maraîchers  
en matériel 
-Renforcer les 
capacités 
-Organiser les 
maraîchers 
 
-Approvi 
sionner en 
aliment bétail 
-Assurer la 
couverture 
vaccinale 
 
-Sécuriser les 
animaux 
 
-Renforcer les 
capacités 

- Achat de matériel 
agricole 
  
-Construction de 
micro barrages 
-Aménagement de 
mares 
 - Formation des 
paysans 
 
 
-Création d’une 
coopérative 
 
-Construction de 
parcs modernes 
-Achat de matériel 
 
 
-Formation des 
maraîchers 
-Création d’une 
coopérative 
 
-Achat d'aliment 
bétail 
 
 
 
-Construction de 
parcs de vaccination 
 
 
-Création de brigades 
de surveillance 

-Mécanisation de 
l'agriculture 
  
-Disponibilité d'eau 
 
 
 
-Maîtrise des 
techniques 
culturales 
  
-Organisation des 
paysans 
 
-Sécurisation des 
cultures 
-Augmentation de 
la production 
 
-Renforcement de 
capacités 
-Organisation des 
maraîchers 
 
-Disponibilité en 
aliment bétail 
 
 
-Diminution des 
épidémies 
 
 
-Sécurisation des 
animaux  
 

-Bénéficiaires 
 
- ONG,  
 
- Services 
Techniques 
de l'Etat,  
 
- Services 
Techniques 
des 
Collectivités 
Territoriales, 
 
 - CCC et 
autres 

2007 - 
2011 

Maire 
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-Manque d’encadrement 
des éleveurs 
 
-Manque d’organisation 
des éleveurs 
 
-Insuffisance de sources 
d’abreuvement 
 
-Manque d’activité de 
pisciculture 
 

 
-Organiser les 
éleveurs  
 
-Disposer de 
l’eau 
 
-Dévelop 
per la 
pisciculture 

 
-Formation des 
éleveurs 
 
 
-Création d’une 
coopérative 
 
-Creusement de puits 
pastoraux 
 
-Aménagement 
d’étangs piscicoles 

-Renforcement des 
capacités 
 
-Organisation des 
éleveurs 
 
-Disponibilité de 
l’eau 
 
- Augmentation de 
la production 
 

Accès -Insuffisance de revenus 
 
 
 
- Enclavement en Période 
d'hivernage 
 
-Manque d'organisation 
des consommateurs 
 
-Insuffisance de caisses 
d’épargne de crédit 
 
 

 -Promouvoir 
les AGR 
 
 
-Désen claver 
la commune 
-Organiser les 
consom 
mateurs 
-Dévelop 
Per le système 
d’épargne et 
crédit 

-Fabrication de savons 
-Teinture 
-Aviculture 
 
-Aménagement de 
pistes rurales  
 
-Création d'une 
coopérative des 
consommateurs 
-Création de caisses 
d’épargne et crédit 
 
 

-Augmentation du 
revenu 
 
 
-Facilité de circuler 
 
 
-Organisation des 
consommateurs 
 
-Promotion de 
l’épargne et du 
crédit 
 

   

 
Utilisation 

 
-Faible variation des 
repas  
 
-Méconnaissance des 
techniques de 
conservation 
 
-Faible pouvoir d’achat 

  
-Diversifier les 
repas 
 
-Améliorer les 
conditions de 
conservation 
  
-Promouvoir 
les AGR 
 

 
-Formation des 
femmes à l'art 
culinaire 
-Achat de séchoirs 
-Formation des 
femmes 
 
-Fabrication de savons 
-Teinture 
-Aviculture 
 

 
-Alimentation 
variée 
 
-Bonne 
conservation des 
aliments 
 
-Augmentation du 
pouvoir d’achat 
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Stabilité -Manque de magasins de 
stockage 
 
-Enclavement de la 
commune 
 
-Insuffisance de banques 
de céréales 
 
 
-Insuffisance de stocks 
communautaires 
 
 
 
 

 -Stocker les 
produits 
 
-Désenclaver 
la commune 
 
-Multiplier les 
banques de 
céréales 
 
-Promouvoir la 
constitution 
de stocks 
communau 
taires 
 

-Construction de 
magasins de stockage 
 
-Aménagement de 
pistes rurales 
 
-Construction de 
banques de céréales 
 
 
-Constitution de stocks 
communautaires 
 
 
 
 
 

-Bon Stockage des 
produits 
 
-Facilité de circuler 
 
 
-Disponibilité en 
céréales 
 
 
- Disponibilité en 
céréales 
 
 
 
 
 
 

   

 
  1 activité génératrice de revenu 
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Suivi-Evaluation: Indicateurs liées aux différentes composantes.  
Compos
antes 

Activités Indicateurs Coût (Francs cfa ) Année d'exécution Localisation 

- Achat de matériel agricole 
 

-10 tracteurs 
-200 charrues 
-200 semoirs 

80 000 000 
10 700 000 
18 250 000 

-2007-2011 
-2007-2011 
-2007-2011 

- commune 
 

 -Construction de micro barrages 
 
 
 

- 10 micro barrages 
 
 
 

250 000 000 
 
 
 
 

-2007-2011 
 
 
 
 

-Koropoto,  Kakoulou, 
Sabouciré, 
Sambala,Kossou,Brokoné, 
Kakadian,Djirola, 
Farabacouta 

-Aménagement de mares -4 mares 
 

320 000 000 
 

-2008-2011 
 

- commune 
 

 -Formation des paysans  1 000 000 -2007 - commune 
-Création d’une coopérative  des 
agriculteurs 

-1 coopérative 
 

100 000 
 

-2007 
 

sadiola 
 

-Construction de parcs modernes -10 parcs 
 

2 500 000 
 

-2007 
 

Koropoto,  Kakoulou, 
Sabouciré, 
Sambala,Kossou,Brokoné, 
Kakadian,Djirola, 
Farabacouta 

-Achat de matériel - 10 motopompes 13 000 000 -2007 - commune 
-Formation des maraîchers  

 
500 000 
 

 -2007 
 

- commune 

-Création d’une coopérative des 
maraîchers 

-1coopérative  
 

100 000 
 

-2007 
 

- commune 
 

-Achat d'aliment bétail 
 

-50 tonnes 
 

3 250 000 
 

-2007 
 

- commune 
 

-Construction de parcs de vaccination -5 parcs 
 

20 000 000 
 

-2007-2011 
 

 
 

-Création de brigades de surveillance -6 brigades 
 

100 000 
 

-2007 
 

- commune 
 

-Formation des éleveurs   500 000 -2007 - commune 

Disponi
bilité 

-Création d’une coopérative des Eleveurs -1 coopérative 
 

100 000 
 

-2007 
 

- commune 
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-Creusement de puits pastoraux - 5 puits 
 

40 000 000 
 

-2008 
 

-Aménagement d’étangs piscicoles -4 étangs 
 

22 000 000 
 

-2008-2010 

communes 
 

-Fabrication de savons 
-Teinture 
-Aviculture 

  
2 Réalisées  
 

10 000 000 
 

 

-2007 
 
 

-Aménagement de pistes rurales    220 000 000 -2008-2011 

-Création d'une coopérative des 
consommateurs 

- 1 coopérative 100 000 -2007 

Accès 
 
 
 
 
 
 

 

-Création de caisses d’épargne et crédit -2 caisses 30 000 000 -2008-2009 

- commune 
 

 
 
 
- commune 
 
 
 
 

-Formation des femmes à l'art culinaire  
Une formation 
réalisée 
 

500 000 
 

 

-2007 
 
 

- commune 
 
 

-Achat de séchoirs -10 séchoirs 
 

2 200 000 
 

-2007 
 

- commune 
 

Utilisatio
n 

-Formation des femmes aux techniques de 
séchage 

 
 Une formation 
réalisée 
 

             500 000 
 
 

-2007 
 
 

- commune 
 
 

-Construction de magasins de stockage - 4 magasins 
 

20 000 000 
 
 

-2007-2009 

-Construction de banques de céréale -3 banques 18 000 000 
 
 

-2008-2010 
 

Stabilité 

-Constitution de stocks communautaires  A déterminer -2007 

 
 
Sadiola 
 

TOTAL 763 400 000   
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Programme annuel 2007
Source Composantes 

 
Activités Indicateurs Coût total 

Commune Etat Partenaires 
Localisation 

Disponibilité - Achat de matériel agricole 
  
 
-Construction de micro barrages 
 
- Formation des paysans 
-Création d’une coopérative  agricole 
-Construction de parcs modernes 
-Achat de matériel 
 
-Formation des maraîchers 
-Création d’une coopérative  des maraîchers 
 
-Achat d'aliment bétail 
-Construction de parcs de vaccination 
-Création de brigades de surveillance 
-Formation des éleveurs 
-Création d’une coopérative des éleveurs  

-2 tracteurs 
-40 charrues 
-40 semoirs 
-2 micro barrage 
 
 
-1 coopérative 
-10 parcs 
- 10 motopompes 
 
 
-1 coopérative 
 
-50 tonnes 
-1 parcs 
-6 brigades 
 
-1 coopérative 

16 000 000 
2 140 000 
3 650 000 
40 000 000 

 
500 000 
100 000 

2 500 000 
13 000 000 

 
500 000 
100 000 

 
3 250 000 

4 000 000 
500 000 
500 000 
100 000 

1 600 000 
214 000 
365 000 

4 000 000 
 

50 000 
100 000 
250 000 

1 300 000 
 

50 000 
100 000 

 
325 000 
400 000 
50 000 
50 000 
100 000 

   14 400 000 
1 926 000 
3 285 000 
36 000 000  
 
450 000 
 
2 250 000 
11 700 000 
 
450 000 
 
 
2 925 000 
3 600 000 
450 000 
450 000 
 

- commune 
- commune 
- commune 
-Koropoto, 
Kakoulou 
- commune 
- commune 
- commune 
- commune 
- commune 
- commune 
- commune 
  
- commune 
- commune 
- commune 
- commune 

-Fabrication de savons, -Teinture, Aviculture   10 000 000 1 000 000  9 000 000 - commune Accès 
-Création d'une coopérative des 
consommateurs 

-1 coopérative 100 000 
 

100 000 
 

  - commune 
 

-Formation des femmes à l'art culinaire 
 

 
 

500 000 
 

50 000 
 

 450 000 
 

- commune 
 

-Achat de séchoirs - 10 séchoirs 
 

2 200 000 
 

220 000 
 

 1 980 000 
 

- commune 
 

Utilisation 

-Formation des femmes aux techniques de 
séchage 

 500 000 
 

50 000 
 

 450 000 
 

- commune 

 -Construction d’un magasin de stockage - 1 magasin 5 000 000 500 000   4 500 000  Stabilité 
-Constitution de stocks communautaires  A déterminer  

 
  

 
 
 

TOTAL 105 140 000 10 784 000  94 266 000  
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